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 De la commune au jardin privatif, les représentations et pratiques des acteurs locaux intègrent de 
plus en plus les questions d'environnement et de paysage. À la fois objet de recherche émergent et objet de 
gestion multiple, le rôle et la place du végétal dans le périurbain tendent à être reconsidérés. À l’échelle 
locale, le végétal devient un enjeu de la gestion environnementale et paysagère des territoires, tant dans 
les espaces verts, agricoles que « naturels », qu'ils soient publics ou privés. 

La politique de la Trame verte et bleue tend à amener une réflexion sur la diversité et la richesse 
floristique des espaces de nature, tant du point de vue paysager que de leur valeur écologique. En zone 
périurbaine, elle interroge les relations entre action publique et pratiques privées, notamment par 
l'intégration possible des espaces verts privatifs aux trames vertes et bleues. L'articulation des pratiques 
de l'échelle publique à celle du privé, de la commune au jardin, peut passer par la mobilisation de 
dispositifs ou de politiques incitatives voulant influencer les pratiques de jardinage. Car les jardins privatifs 
deviennent un enjeu à l’échelle locale par la superficie qu’ils occupent (environ 2% du territoire français). A 
la fois espace de libertés pour le particulier mais également espace de nature à inclure dans la politique 
locale, le jardin est à la croisée d’influences de multiples acteurs. 
 Si une véritable réflexion s’est développée ces dernières années autour de la place du végétal 
dans l’urbain, si de nouvelles pratiques ont été mises en place (gestion différentiée des espaces verts 
publics, jardinage « éco responsable »…), l'espace périurbain est souvent associé à une banalisation du 
paysage à la fois par la répétitivité des constructions et par la redondance du végétal dans les 
lotissements. Depuis quelques années pourtant s'y amorcent des évolutions dans la prise en compte du 
végétal par les acteurs publics et privés. La réflexion et la mise en œuvre de trames vertes introduisent des 
enjeux en termes de qualité et de continuité (écologiques et paysagères) des espaces de nature. Les 
jardins privatifs sont-ils intégrés à la politique locale Trame verte et bleue ? Comment interagissent et 
s'articulent les pratiques du végétal liées aux trames vertes, entre les dimensions publiques et privées ? Au 
sud de l'agglomération toulousaine, dans un périurbain résidentiel marqué par une forte présence de 
l'agriculture, nous nous pencherons sur les représentations et pratiques du végétal, sur la base d'enquêtes 
qualitatives, dans le cadre de la mise en œuvre de la Trame verte et bleue. 
 
Abstract  
 
Practices around the vegetal: from the garden to the greenway, 
The example of the south peri-urban area of Toulouse. 
 

From the Municipality to the private garden, the representations and practices of local actors 
integrate more and more environmental and landscape concerns. In both emerging subject of research 
and multiple management subject, the part and place of the vegetal in the peri-urban tend to be 
reconsidered. From the local scale, the vegetal becomes an environmental and landscape management 
stake of the territories, both in agricultural green way and “natural”, whether there are public or private. 
 The policy “Trame verte et bleue” (green and blue infrastructure) tends to bring a reflection about 
the diversity and the floral wealth of green spaces, both in landscape aspect and ecological value. In peri-



urban area, it points out thoughts between public action and private practices, especially with possible 
integration of private gardens into the green and blue infrastructure. The linking practices between public 
and private scale, from the Municipality to the private garden, can be done through arrangements or 
political incentives in order to affect gardening practices. Private gardens become a local scale issue, by its 
area (around 2% of the French territory). Being both an area of freedom of the individual and a natural 
environment to include in the local policy, the garden is at the crossroad of several actors influences. 
 If a real reflection grew these last years around the importance of the vegetal in the urban area, if 
new practices have been set up (environmentally responsible garden…), the peri-urban area has often been 
mistaken by an oversimplification of the landscape either by its repeatability in the composition or by its 
redundancy of the green area in the subdivision. However, since some years, evolutions are initiating in the 
consideration of the vegetal in the publics and privates. The thoughts and implementations around the 
green and blue infrastructure introduce new issues regarding the quality and the continuity (ecological and 
landscape) of the natural green spaces. Are private gardens included into the Trame verte et bleue local 
policy? How are practices of the vegetal interacting and connecting with the green and blue infrastructure? 
Between public and private scope ? In the south residential peri-urban area of Toulouse, affected by a 
strong agricultural presence, we will study the representation and practices of the vegetal, based on 
qualitative surveys within the framework of the implementation of the Trame verte et bleue. 
 
 


